
D AC. D A C.
La Première étoir ainfi nommée du mot Ripa  

qui fignifie bord &  R ivage. Ses Villes étoient
Druphegis aujourd’hui Cbeio, félon N iger.
L izifis, Ville détruite dont le lieu s’appelle 

Laorzalos félon Lazius.
Tibifcum , aujourd’hui T itu l, félon le même.
Zeugmac , aujourd’hui Claufembourg félon Ri- 

thaïmer &  Altamer. Lazius croit que c’eft 
Zazfebesen Hongrois &  Mulenbach en A l­
lemand.

Zurobaia ou Zarobara aujourd’ hui Temef- 
war.

Cette partie étoit arrofée par les Rivières 77- 
bifcus aujourd’hui laTeiffe; &  Mar i f  us, leM a- 
ros. Elle répond à une petite partie de la Hau­
te Hongrie, de la Tranftlvanie &  de la Rafcie .

La fécondé tiroit fonnom de ce quelle étoit 
plus au milieu des terres c’eft-à-dire plus éloi­
gnée du Danube. Ses Villes étoient

Acmonia: aujourd’ hui Severino félon N iger.
A lb a ju lia :  aujourd’hui IVeiJJ enboitrg.
Augujlia: aujourd’hui C u jit , félon Lazius.
Marcodava, aujourd’hui Meczies félon quel­

ques-uns: Lazius qui dans un endroit croit 
que c’eft Marcofzeil , doute ailleurs fi ce 
ne feroit point Filefta.

Napuca, qui eft Buza  ou Buzaten félon La­
zius , ou Colofwar félon d’autres.

Nentidava, les Allemands la nomment Nof- 
fenliad &  les Hongrois Bijiricia félon La­
zius.

Patruiffa ou Patroviffa : Lazius croit que les 
Hongrois la nomment Brajfowa, & le s  ha- 
bitans Cronjiad.

Singidava . On ne fait oh elle éto it, dit le 
P. Briet.

Succi aujourd’hui le Fort de Turchzuejl félon 
Lazius.

Tapie: dont parleXiphilin. On n’en faitrien 
de plus, dit le P. B riet.

Tirifcum ou Taras aujourd’hui Taro.
Ulpianum, ou Ulpiana , aujourd’hui Czana- 

dre félon Lazius.
Zarmifogetbuja , ou Zarmigetufa Ville rui­

née.
Cette Partie comprenoit la plus grande par­

tie de la Tranfilvanie &  quelque peu de la hau­
te Hongrie.

La troifieme tiroit fon nom Alpejlris d’ une 
continuation du mont Hemus qui va fe joindre 
au mont Carpathe, &  les Anciens nommoient 
Alpes cette continuation. Ses Villes étoient

Carjidavà, aujourd’hui Kuryma félon Lazius.
Paloda Ville ruinée dont la place eit la cam­

pagne nommée Blechisfeld.
Petrodava, ou Petridava , aujourd’hui Pet- 

tersdorjf.
Phrateria ou Frateria, aujourd’hui Jurgano fé­

lon N iger; mais félon Lazius les Hongrois 
la nomment Zazuara &  les habitans Brojfa.

Ad Pinum aujourd’hui Winez félon Lazius, 
ou Phijlona félon N ig e r .

Ad Ptrum , nommée Birtbalmen en Alle­
mand , Berthalom en Hongrois.

Rbamidava, C ’eit félon Lazius Repicza.
Sandava aujourd’hui Schesburg.
Sornum : qui eit S'eruni proche du pont de 

T rajan.
Tiafum: c’eit D iod , félon Lazius.
Tripbulum: aujourd’hui Philefia .
TJtidava. Les habitans en nomment la place 

Utuarhel, c’eft-à-dire Ruines d’Utidava.
Zuftdava . Lazius croit que c’eft Gabulacium 

en Servie ou en Rafcie.
Cette partie répond à laValacbie &  à la Mol­

davie .
T m . IV,

L e D i o c e s e  de  l a  D a c e  , ou l a  D a c i e  
C o n s t a n t i n i e n n e  , 1 étoit fort diferent pour * Briet, l.e. 
les bornes &  comprenoit: i. La première M x-  
fie , c’eft-à-dire la partie de la Rafcie qui eit 
en deçà du Danube : 2. La Dacie Ripenfe, ou 
partie Occidentale de la Bulgarie le long du 
Danube : ces deux parties avoient chacune 
un Prefident : 3. La Dacie Mediterranée , ou 
partie Méridionale de la Servie; elle étoit Con- 
fulaire : 4. La Dardanie , ou partie la plus 
Méridionale de la Bulgarie : 5- La Prevalita- 
ne, à laquelle on joignoit une partie de la M a­
cédoine Salutaire, c’eiî une partie de la Dal- 
matie &  de l’Albanie. La Dardanie &  la Pre- 
valitane étoient gouvernées chacune par un Pre­
fident.

D A C E S , Ancien peuple qui habitoit la Da­
cie. On l’appelloit * auffi les Getes. Car Stra- 1 Briet. Le; 
bon place les Getes après lesSueves &  les étend 
jufqu’ aux Tyrigetes * . Pline prétend que les 3 L. 7«
Grecs les nommoient Getes &  que les Romains 
les apelloient Daces. Dion &  Etienne aifurent 
la même chofe . Selon Juitin 4 les Daces font 4 L. 3*. 
de la race des Getes. Sirabon infinue cependant 
que les Getes étoient feparez des Daces par les 
Cataraétes ; &  que les Daces étoient vers la 
Germanie &  les Getes vers le Pont Euxin. De 
fâvoir s’ils ont été appeliez D ahes ( Dahœ ou 
D a ii) Etienne l’aifure , &  Strabon le nie &  
confine les Dahes du côté de la Mer d’ Hirca- 
n ie . Il conclut qu’ils s’appelloient auffi Daves 
de ce que dans les Comédies il eft ordinaire de 
voir des efclaves nommez Gete, ou Dave\ ce­
la a donné lieu à quelques-uns d’ imaginer un 
Païs nommé la D avie . Les Daces ont été auffi 
nommez Thraces : Car les Anciens, dit Stra­
bon, ont cru que les Getes étoient un peuple de 
T h race . Ils font nommez Scythes par Hérodo­
te , &  Ovide fe fert fouvent de ce nom . Héro­
dote leur donne l’ epithete d’ immortels parce 
qu’ils croioient ne pas mourir , mais aller au­
près de leur Zamolxis . Arrien ï  les nomme s Exped. A- 
«iraSavi^ovteii, &  Suidas dit que de fon tems on lex‘ L ,‘ * 
les nommoir Patzinacites, on les nomme de plus 
GEPiDES&Je Païs G e p i d i e  , d’un mot qui veut 
dire Tardif ou Lent dans la Langue desG oths; 
parce qu’ils étoient pefans de corps &  d’ efprit 
auraport dejornandès, ou bien parce, d itClu- 
v ie r , qu’ils ne vouloient pas aller faire la guerre 
loin de leur établiffement,& qu’ils aimèrent mieux 
s’arrêter vers le Golphe de Dantzig. Ils paffe- 
rent pourtant enfuite dans la Dacie &  c’eft pour 
cela que Procope 6 écrit : On dit que les Goths S L. 1. 
font de la race des Getes. A  ces Remarques que 
j’emprunte du P. Briet j’ajouterai une RetieXion 
qui eft neceflaire pour bien entendre ce que les 
Anciens Hiltoriens, &  Géographes nous üifenc 
des peuples Septentrionaux . C ’eft que fans en 
excepter les Germains , ces Peuples n’ étoient 
gueres long-tems en paix ni dans une même pla­
ce. Ainfi ce qu’on en dit dans un tems ne leur 
convenoit plus dans un autre. Quoique diltinéts 
entre eux, le péril commun les réuniffoit , &  
alors il arrivoit fouvent qu’ on nommoit toute 
lamaffe des alliez, du nom du peuple qui y pré- 
dominoit, ouquidonnoit plus exercice aux peu­
ples voilins . Quant à leurs moeurs il ne feroit 
pas jufte de s’ en raporter à Ovide qui fut en 
exil a Tom es. Il peint les Daces d’une manié­
ré outrée : il leur donne un air rebarbatii, une 
voix feroce , la Chevelure &  la Barbe herif- 
fées, toujours l’épée au côté, toujours avec un 
Arc &  des fléchés empoifonnées. Ils ne felaif- 
foient contraindre par aucunes Loix , mais ils 
fe failoient juftice eux-mêmes . Ils marchoient 
habillez de peaux. Dans toute la peinture qu’il 

A  z fait


